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Ce tour, comme les autres a provoqué des commentaires des participants. Des Vendéens ont, comme l’an passé, 

pris le temps de rédiger et de partager leurs réactions. 

 Il y a un extrait d’article de E Sengegera dans un journal régional, l’Echo de l’Ouest, qui donne son analyse peu 

après cette conférence. Il est suivi par le partage d’un cheminement long au contact de l’enseignement de Frère John 

Martin, par la personne qui est à l’origine de sa première venue en Vendée. 

 Ces deux textes sont enrichissants et stimulants pour ceux qui œuvrent à la diffusion des enseignements de 

Frère John Martin, comme pour ceux qui découvrent ce message et sont proches de ce qui est écrit ici. 

Merci aux auteurs d’avoir permis leur diffusion dans ce bulletin. 

 

• Un enseignement au carrefour des grandes traditions spirituelles 

Article de E Sengegera (extrait)- Publié le 15/11/2023 dans l’Echo de l’ouest1 

… Pour John Martin, la cause est entendue et l'objectif évident : il faut évoluer jusqu'au plus 

haut, celui du divin, sinon on reste enkysté dans les risques de tensions et conflits. C'est à 

l'aune de cette conviction qu'il propose l'accès au message du Christ, « la vision du Christ, son 

aventure et son évolution ». Au risque de susciter des critiques dont il a pleinement conscience, 

il estime que « la tradition biblique n'offre pas les clefs pour le comprendre » ! Il évoque le Christ en 

lui appliquant les quatre niveaux d'accès progressif au divin : « Il est passé par l'individuel ; il 

est entré dans la conscience collective, celle de la tradition juive avec ses rites et prescriptions, 

grandissant dans le temple qui en est la matrice, dans cette religion dont il a pris conscience des limites, 

signe de croissance et d'élévation, ce qui l'a conduit à son baptême et à l'entrée dans l'expérience directe 

de Dieu. » 

Les limites que John Martin met en exergue dans sa perception du judaïsme imputée au 

Christ ? « Celles d'une religion où il y a d'une part les juifs et, d'autre part, les non juifs. Une religion 

où il y a un mur entre Dieu et les non juifs, un mur entre Dieu et la conscience humaine, un Dieu 

mystère inaccessible, un Dieu d'autorité, de prescriptions et de codes. Une religion plus importante que 

les êtres humains et même que Dieu. » (sic). Dans ce contexte, le Christ a ouvert de nouvelles 

perspectives : « Il y a un seul Dieu, une seule Création, une humanité. Dieu entre en Jésus-Christ qui 

proclame : ''Je suis dans le Père et le Père est en moi''.  Dieu n'est pas seulement un mystère 

transcendant, mais une présence. Jésus est plus grand que les religions, la vérité, la voie et la vie...  » 

Au-delà des religions 

Fort de cette exégèse, John Martin estime qu'il revient à chacun de décider, à chaque moment 

de sa vie, de ce qu'il ou elle doit ou pas faire. Référence à un « Dieu de liberté, un Dieu de silence, 

point besoin de rien d'autre, point besoin d'Écritures. C'est la Nouvelle Alliance, celle de la loi écrite 

dans le cœur des gens : je serai leur Dieu, ils seront mon peuple, promesse divine. Quand Jésus dit qu'il 

est le chemin, la vérité et la vie, c'est une possibilité ouverte à tout le monde. Son  je est universel. Son 

 
1 Cet article peut être consulté en ligne sur le site www.echo-ouest.fr 

http://www.echo-ouest.fr/
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baptême a été le début d'une nouvelle conscience - individuelle, collective, universelle - qui mène à 

l'unité avec Dieu. » 

Frère John Martin souligne que, pour lui, « le christianisme n'est pas le Christ, ne proclame qu'une 

part de vérité qui divise l'humanité et contribue à la conflictualité dans le monde  ». Il ne ménage pas 

ses critiques à l'égard des chrétiens sommés de « présenter au monde un Christ libérateur » plutôt 

qu'un « Christ répressif » (sic). Il en appelle à la nécessité de « découvrir la pleine humanité et la 

pleine vérité du Christ », à « ne pas créer d'apartheid spirituel entre le Christ et le christianisme ». Il 

prône « une spiritualité basée sur Dieu, sur les êtres humains, universelle, plus grande que les 

religions ». Pour lui, c'est pour un tel accomplissement que Jésus est venu dans le monde 

- « l'accomplissement d'une religion qui ne serait pas une cage mais ouverture à une liberté infinie  ». 

C'est sur cette ligne de faîte que le bénédictin à la spiritualité pétrie de culture chrétienne et 

d'hindouisme situe les attentes inhérentes aux religions, les défis et enjeux liés à la 

spiritualité : « Les religions devraient être au service des êtres humains, au-delà d'elles-mêmes, de 

l'humanité. Et, au-delà du dialogue entre les religions, il faut regarder plus loin, aller au niveau de la 

conscience et de l'identité universelle. » Et l'élévation jusqu'au divin sera offerte en idéal, tel le 

graal dont la quête donne plein sens à la vie. Une quête soutenue, pour frère John Martin, par 

une spiritualité dont le message « va au-delà du temps et de l'espace, invitation à découvrir 

l'éternité, à aller à l'identité éternelle » … 

• Un regard sur l’enseignement de Frère John Martin 

Il y a 4 ans, j’ai été contactée par madame Claude Lhuissier avec qui j’avais gardé des liens 

d’amitié depuis nos études de théologie : elle organisait une tournée de Frère John Martin en France 

et lui servait d’interprète, mission délicate qui nécessite une bonne connaissance de sa pensée 

acquise par elle lors de séjours prolongés en Inde du Sud, dans l’ashram du Shantivanam dont il 

était le directeur spirituel. 

Apprenant que Frère John Martin, moine bénédictin  avait succédé  aux  Pères Jules Monchanin, 

Henri Le Saux, et Bede Griffiths qui avaient fait la démarche de quitter leur pays pour vivre en Inde 

une rencontre intérieure de l’hindouisme et du christianisme, suscitait pour moi un réel intérêt ; par 

ailleurs Frère John Martin avait le privilège d’être né dans la culture marquée par l’hindouisme qu’il 

a d’ailleurs approfondie par des études de ses écritures et de sa philosophie qui l’avaient aidé à 

mieux comprendre le Christ :  je pressentais qu’une conférence pourrait ouvrir des horizons à nos 

deux associations interreligieuses et inter convictionnelles Dialogue pour la paix. (Pays des Olonnes 

et Pays Yonnais). Par ailleurs, ses tournées servaient à collecter des fonds afin de financer ses œuvres 

sociales auprès d’enfants, de femmes, de personnes âgées. Ce fut un argument de plus pour nous 

engager dans une 1ère conférence : « Points de rencontre entre hindouisme et christianisme 2» en 

2019. 

 
2 Plus précisément « entre tradition védique et message du Christ » NDR 
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De prime abord, les propos de Frère John nous bousculent, nous font quitter notre « zone de 

confort » tant nous avons l’impression de fouler « une terre inconnue ». 

Frère John nous invite, comme le Père Teilhard de Chardin à découvrir que le Christ est plus grand 

que la perception que nous en avons ; notre interprétation « conditionnée » ne rend pas justice à 

l’universalité de son message. 

Pour certains, nous pouvons nous trouver déstabilisés par cette idée que le Christ est au-delà de 

notre religion, du christianisme, bien plus, qu’il n’est pas le seul chemin vers Dieu ; 

La seule voie vers Dieu est celle d’une conversion qui nous purifie de notre ego ; or chaque religion 

peut avoir un ego subtil plutôt que de libérer les personnes. 

Selon le Frère cela change le sens que l’on donne à l’expression « bonne nouvelle » : 

« C’est devenir comme le Christ, découvrir la présence universelle de Dieu et l’unité essentielle de 

l’humanité avec Dieu » 

« L’humanité et la création sont par essence une. Les êtres humains font partie de la création, ils ne 

sont pas les maîtres de la création.  

Le fondement de la conscience humaine (appelé Atman dans l’hindouisme) et le fondement de 

l’univers (appelé Brahman dans l’hindouisme) sont par essence un.  Réaliser notre unité essentielle 

avec Dieu et vivre une dualité fonctionnelle, dans le temps et dans l’espace, c’est le miracle de la 

vie. »      

Sur un fondement d’unité radicale, Frère John nous invite à une vision dynamique où nous sommes 

« chercheurs » pour « devenir ce que nous sommes déjà » dans notre réalité profonde et ainsi 

encourager d’autres à cette quête intérieure au lieu de demeurer « des croyants ». 

En même temps, les fondamentaux de notre foi chrétienne demeurent, même s’ils peuvent sembler 

prendre un sens nouveau : la nature pleinement humaine et pleinement divine du Christ avec une 

conscience progressive de son identité, l’identification aux pauvres et à ceux qui souffrent, 

l’importance de l’humilité à l’image de Jésus lavant les pieds de ses apôtres… 

Au moment de la crise du COVID, Frère John livre sa conception particulière de la résurrection, 

puisque notre vocation est de permettre à Dieu de vivre en nous et à travers nous : « La résurrection 

de Jésus est l’état d’éveil à l’éternité qui est en nous ». Cette tragédie devient victoire, de même que 

la croix, signe infamant devient source de salut. 

Toutes nos épreuves, dès lors qu’elles prennent un sens, peuvent être transformées en source de 

grâce. 

Il m’a fallu du temps pour entrer dans la compréhension, encore bien limitée, de ce que nous 

propose Frère John Martin, une non dualité avec Dieu; aujourd’hui je reconnais le souffle 
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prophétique dont aurait probablement besoin l’Eglise catholique pour entrer dans davantage 

d’intériorité tout en  reconnaissant aussi les recherches que cette dernière fait dans son effort pour 

trouver  un élargissement plus « inclusif » de nos regards par rapport à la création, à la place des 

femmes, aux autres religions en vivant le dialogue  etc.… Cette vision qui « renverse les barrières » 

engendre une grande espérance, un sentiment d’unification, mais aussi de libération : il répond par 

ses propos au malaise qu’éprouvent beaucoup de nos coreligionnaires dans l’Eglise, lié souvent à 

un sentiment d’exclusion, d’étouffement voire d’étrangeté. Beaucoup à l’issue de la conférence de 

Frère John à la Roche/Yon (qu’il a illustrée d’images comme celle de l’arbre) sont repartis avec des 

questionnements et d’autres, dynamisés par cette espérance d’avoir un cap intérieur, et un 

sentiment de libération. 

Christiane Noël    5-11-2023 

 


